
Durant la messe de ce samedi 
matin à la cathédrale, une ving-
taine de diplômés recevront des 
mains de Mgr Jean-Marie Lovey 
leur «certificat de formation 
pastorale», au terme d’une for-
mation dans laquelle ils ont été 
envoyés par leur paroisse ou par 
un service pastoral. A cela 
s’ajoute une dizaine d’auditeurs 
ayant suivi le parcours à titre 
personnel. 

UUne formation riche  
et variée 
D’une durée de trois ans, la for-

mation se décline en trois vo-
lets: des soirées de cours (un soir 
par semaine), des journées thé-
matiques (quatre samedis par 
an) et, pour les étudiants, un 
stage pratique. On peut ajouter 
un quatrième volet, pour les 
candidats qui s’y inscrivent: un 
complément est également pro-

posé aux futurs intervenants re-
ligieux pour l’enseignement des 
cours ECR (éthique et cultures 
religieuses) en milieu scolaire. 
A travers ces différents volets, 

les participants ont l’occasion 
de découvrir et d’approfondir 
de nombreuses thématiques, à 
la fois religieuses (Bible, Christ, 
Eglise, sacrements, spiritualité, 
éthique, doctrine sociale…) et 
plus larges (pédagogie, commu-
nication…). 

Il s’agit donc d’une formation 
humaine, intellectuelle, spiri-
tuelle et pastorale, destinée aux 
personnes laïques appelées à un 
engagement en Eglise pour une 
paroisse ou un service pastoral 
(aumônerie, etc.). 

Témoignages  
des participants 
«Au terme de ce parcours, je 

comprends ce que je vis et ça 
fait toute la différence.» 
«Les temps d’échange avec les 

intervenants et les camarades 
étaient très enrichissants.» 
«J’ai été très intéressée, émer-

veillée, désarçonnée parfois, en 
approfondissant les fonde-
ments de la foi chrétienne.» 
«C’est un parcours vraiment in-

téressant et porteur, par la va-
riété des thèmes abordés et la 
qualité d’enseignement des in-
tervenants.» 

«Je suis reconnaissante d’avoir 
pu suivre cette formation et 
j’ai envie de continuer à ap-
prendre.» 

Intéressés? 
Vous pouvez participer au pro-

chain parcours (2023-2026) soit 
en voie «étudiant» (au nom 
d’une paroisse) soit en voie «au-
diteur» (à titre personnel, sans 
évaluation ni stage). Dans tous 
les cas, c’est l’occasion de s’of-
frir un temps et un cadre privilé-
giés pour approfondir sa foi. Les 
inscriptions seront ouvertes dès 
la fin de cette année 2022. 
ÉMILE FRICHE 
RESPONSABLE DE L’ÉQUIPE  
D’ANIMATION DU PARCOURS 
 
Renseignements:  

www.catesion.com/theodule  

ou parcourstheodule@cath-vs.org  

ou 027 329 18 35. 

Le parcours Théodule remet 
ses diplômes
FORMATION 
DIOCÉSAINE   
Samedi 11 juin,  
à 10 heures à la 
cathédrale  
de Sion, a lieu 
la remise  
des diplômes  
du parcours 
Théodule.  
L’occasion de 
présenter ici 
cette formation 
et de revenir  
sur la volée 
2019-2022.

À PROPOS

Les vacances, les montagnes et le Bon Dieu
Vacances, du latin vacare, veut dire sans acti-
vités. Les Romains, qui étaient de vieux 
sages, savaient qu’on ne philosophe bien qu’à 
la campagne, au contact de la nature. Campa-
gne et vie intérieure font bon ménage. Nul 
besoin de s’envoler vers l’Asie pour le décou-
vrir, il suffit de se retirer dans les mayens, 
tous les Valaisans le savent. Ceux-ci nous 
offrent en plus le spectacle de la montagne.  
J’ai toujours ressenti une connivence entre 
l’Alpe et Dieu. Un beau sommet impose spon-
tanément sa force et sa grandeur. Il sert de 
référence. Dans le val de Bagnes, je suis sur-
plombé par un fier petit Cervin. Il m’indique le 
sud-est. De ce fait, on ne perd jamais le nord, 
c’est très rassurant. C’est également ce que 
l’on attend du divin. 

L’homme est un être de relation, il se nourrit 
de ce qui l’entoure. Isolé, il reste vide. Nous 
sommes enrichis par la famille, l’activité pro-
fessionnelle, les amis. Mais il y a le reste de 
l’univers, dont nous éprouvons l’énorme 
interrogation. J’avoue que j’ai ressenti le 
besoin impérieux d’escalader toutes les mon-
tagnes que je voyais. J’ai pris mon temps mais 
j’y suis parvenu et, depuis, elles me sont 
devenues très amies. Je crois qu’il en va de 
même en ce qui concerne le mystère divin. Il 
doit se conquérir. Il faut vaincre ses peurs 
pour progresser. Mais quel bonheur d’atteindre 
le sommet! Et surtout de constater qu’on s’y 
trouve à la maison. Comme quoi les mayens 
peuvent être une lucarne dans le ciel.  
JEAN-BLAISE FELLAY

ACTUALITÉS

MÉMENTO ENTRE 600 ET 800 SIG

Eglises
UNE PAGE PROPOSÉE PAR LES ÉGLISES DU VALAIS ROMAND LA PHRASE

Une formation de trois ans pour approfondir de nombreuses thématiques, à la fois religieuses et plus larges. 
DAVID WRIGHT/FLICKR

BEX

Depuis plus de cinquante ans, le Foyer de Charité de Bex 
propose des haltes spirituelles sous forme de retraites de 
cinq, trois ou un jour, ainsi que des récollections diverses. 
Il offre également un espace de silence et de ressource-
ment pour des groupes d’Eglise, paroisses, mouvements, 
préparation au mariage (CPM)… 
Dans un cadre privilégié, de nombreuses personnes y trou-
vent force, paix et sérénité sur leur chemin de vie et de foi. 
Un virage s’amorce désormais avec le départ d’Anne-Marie 
Gavray et l’arrivée de Guy Luisier, chanoine de l’abbaye de 
Saint-Maurice. 
Présente et active dès son implantation en 1971, âme et 
mémoire du foyer, Anne-Marie Gavray a décidé de déposer 
sa charge de responsable dès l’automne 2022. 
Jean-René Fracheboud, père du foyer depuis 1988, reste, 
pour une transition de quelques mois, au cœur de la fa-
mille du foyer qui sera à reconstituer progressivement. Il 
sera épaulé par Guy Luisier que l’abbaye de Saint-Maurice 
met à disposition du foyer, en accord avec l’évêque de Sion. 
Ensemble, Jean-René et Guy participeront à une transition 
sereine. 
Le foyer de Bex s’inscrit aussi dans la dynamique du renou-
veau amorcé par les Foyers de Charité (74 à travers le 
monde) qui désirent relire leur charisme et les intuitions de 
leurs fondateurs: Marthe Robin et le père Finet, dans les dé-
fis actuels du monde et de l’Eglise. 
La famille du Foyer Dents du Midi souhaite pouvoir comp-
ter, pour son présent et son avenir, sur l’appui de ses nom-
breux amis, bienfaiteurs et bénévoles qui lui ont permis de 
vivre sereinement ces cinquante années et de voir les si 
beaux fruits accordés par le Seigneur. 
Cette nouvelle étape qui s’ouvre sera fêtée, en joie et  
reconnaissance, au foyer, le dimanche 11 septembre. 

LIVRE

Edité par cath.ch, le livre «Jeunes explorateurs de la foi» 
présente une douzaine de témoignages de jeunes catholi-
ques engagés en Eglise. En contrepoint à ces témoignages 
dynamisants, la parole est aussi donnée aux responsables 
romands de la pastorale jeunesse. Renseignements sur le 
site www.saint-augustin.ch/shop

GENS D’ÉGLISE

«Il s’agit  
d’une formation 
humaine, 
intellectuelle, 
spirituelle et 
pastorale.» 

MÉDITATION

Dans un des plus beaux passages de l’épître aux Romains, 
Paul affirme: «L’espérance ne déçoit pas, puisque l’amour de 
Dieu a été répandu dans nos cœurs par l’Esprit Saint qui nous 
a été donné.» Romains 5,5 (trad. © AELF) L’Esprit Saint ne 
vient donc pas de nous, il nous est «donné d’en-haut» comme 
un plus de vie. A ceux qui douteraient de sa présence en eux, 
Saint Augustin propose cette clef de discernement: «Interro-
gez vos entrailles. Si elles sont pleines d’amour, vous avez 
l’Esprit de Dieu». L’amour au quotidien, l’attention, la 
patience et la tendresse sont donc les critères de la présence 
de l’Esprit. Plutôt que d’entrer dans la logique du ping-pong – 
où on se contente de rendre à l’autre ce qu’on a reçu – la pré-
sence de l’Esprit dans notre cœur suscite le «débordement». 
Comme une vasque alimentée par une source, cet amour reçu 
de Dieu peut se répandre et venir féconder nos relations.  
MONIQUE DORSAZ

Débordement
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